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JRS ÉCOLE DE FRANÇAIS : LA JOIE D’APPRENDRE
Pour contribuer à l’intégration sociale, professionnelle et culturelle des demandeurs 
d’asile et des réfugiés, JRS France propose un programme d’apprentissage du fran-
çais, avec une pédagogie différenciée pour s’adapter et répondre aux besoins de 
chacun, avec un nombre restreint d’étudiants par cours, qui permet une attention 
spécifique à tous.

La maîtrise de la langue française est 
primordiale pour la socialisation et l’insertion 
dans la vie professionnelle et universitaire. 
Il est donc capital pour les demandeurs 
d’asile et les réfugiés de suivre des cours 
de français, dès leur arrivée en France. En 
proposant cet accès à l’apprentissage de 
la langue, JRS France pallie l’absence de 
dispositif national.

JRS Ecole de français propose des cours 
collectifs dispensés par deux professeurs 
et des bénévoles expérimentés qui ont 
lieu 4 fois par semaine, par groupes de 
niveaux différents. Chaque cours est limité 
à 12 étudiants pour avoir un suivi attentif à 
chacun. Lors de ces cours sont dispensés le 
vocabulaire, la grammaire, la phonétique 
et les expressions de la vie quotidienne, à 
l’aide de dialogues, d’exercices et de jeux. La 
progression de l’enseignement se fait selon 
les niveaux préconisés par les directives 

européennes (de A1 à B2) et les élèves ont 
la possibilité de passer une certification en 
langue française, le DELF, en fin de session 
d’apprentissage.

Les étudiants ont également la possibilité 
d’avoir un accompagnement individuel en 
binôme avec une personne francophone 
afin de pouvoir pratiquer la langue hors de 
la classe, de rencontrer des francophones et 
d’approfondir des éléments vus en cours.

POUR EN SAVOIR PLUS SUR  
LES DIFFÉRENTES ACTIVITÉS DE  

JRS ÉCOLE DE FRANÇAIS : 
anne-lise.mercier@jrsfrance.org 
milane.martoglio@jrsfrance.org

Faire un don en ligne :
www.jrsfrance.org 

Depuis plus de 10 ans, l’association JRS France 
(Jesuit Refugee Service) agit aux côtés des 
demandeurs d’asile et des réfugiés, pour les accueillir 
dignement, les servir et défendre leurs droits.   

› �Notre vocation : lutter contre leur isolement et leur exclusion 
sociale.

› �Notre volonté : apporter une réponse globale à l’ensemble de leurs 
besoins. Notre accompagnement est basé sur la rencontre personnelle 
et la prise en charge individuelle.

› �Notre objectif : être le tremplin pour une intégration réussie. 

› �Nos différents programmes : hospitalité et hébergement 
temporaire en ville dans des familles bénévoles, école de 
français, activités culturelles et sportives de co-construction, 
accompagnement juridique, service de retour à l’emploi ou 
d’orientation vers des formations, découverte et intégration en 
milieu rural ainsi qu’accompagnement pour un accès facilité 
aux soins de santé.

Au-delà de cette mission d’accompagnement, l’association 
défend les droits des demandeurs d’asile et des réfugiés 
grâce à un programme de plaidoyer, au niveau national et 
européen. 

Chaque jour, tous les acteurs de JRS France déploient 
leurs actions de terrain dans une quarantaine de 
villes en France et montrent que la rencontre efface 
la crainte de l’étranger au profit de la confiance et 
de la fraternité. 



GRATITUDE ET POSITIVITÉ 

Hello Lecteurs, 

Je vais vous expliquer pourquoi j’ai choisi 
ce titre pour mon article, car nous faisons 
partie de la génération qui n’a pas le temps 
de parler ouvertement avec les gens et qui 
est toujours en train de courir pour le travail 
ou d’économiser pour l’avenir - en d’autres 
termes, la « génération numérique ». Bien 
sûr, nous avons besoin de sécurité, mais 
nous ne devons pas oublier de montrer notre 
gratitude envers les personnes qui nous 
aident tout au long de notre vie. Je vous le 
dis parce que nous ne savons pas qui restera 
avec nous dans le monde. Alors n’hésitez 
pas à remercier les personnes qui vous ont 
vraiment aidé ou qui vous aident encore. 
Pour montrer votre gratitude ou répandre 
la positivité, cela ne veut pas dire que nous 
devons prendre le micro. Nous avons plein 
de moyens, par exemple en faisant des 
gestes ou en demandant simplement 
comment vont les gens dans leur vie ou tout 
simplement en souriant ou en parlant avec 
de bons mots sans blesser les autres.    

Alors maintenant, je vais profiter de cette 
occasion pour montrer ma gratitude. 
La vie est vide sans la famille et je la considère 
toujours comme ma priorité. 
Les deux personnes qui m’ont mis au monde, 
« les parents », qui sont irremplaçables par 
quelqu’un, l’amour illimité, l’affection, la 
sollicitude et ainsi de suite. Il n’y a aucun mot 
dans le dictionnaire, dans aucune des deux 
langues, pour exprimer mes sentiments. J’ai 
appris beaucoup de choses de mes parents, 
principalement que même si vous n’avez 
pas beaucoup d’aspects positifs dans votre 
vie, « soyez heureux de ce que vous avez et 
grandissez à partir de ce que vous avez ». 

Mes frères et sœurs : j’ai vraiment de la 
chance d’avoir des frères et sœurs comme 
eux et je vous aime tous. 
Mes grands-parents : « L’ancien est de l’or », 
comme le dit ce proverbe, ils sont toujours 
de l’or pour moi. Grâce à eux, j’ai les meilleurs 
parents. 

Mon mari : Contrairement aux autres, tu 
m’encourages à me développer, tu me 
donnes tout ton soutien, ton amour et tes 
soins, tu as toujours une place spéciale dans 
mon cœur. 
Le pays où j’ai grandi et le pays où je vis 
maintenant. 
La meilleure chose qui soit arrivée dans 
ma vie ces jours-ci, c’est « JRS ». J’aime 
l’ambiance de JRS et cela m’ouvre beaucoup 
de possibilités que j’ai manquées pendant 
mon adolescence, comme le sport. Je n’ai 
pas de mots pour exprimer ma gratitude. 
J’ai toujours rêvé d’écrire quelque chose 
pour des magazines ou des blogs qui seront 
publiés et où des gens liront mon article. Je 
vous remercie infiniment pour tout. Vous 
m’inspirez vraiment tous les jours. 

Je vais remercier quelqu’un qui est une 
personne très importante, ce n’est autre que 
« moi ». 

Merci à moi, car la vie n’est pas facile. Il y a 
beaucoup de hauts et de bas. Malgré tout, 
je me pousse à bout car je sais très bien que 
rien n’est permanent.  Je suis sûre qu’un jour, 
j’arriverai à être qui je veux être. 

Enfin, la créature qui m’a mis au monde et 
qui m’a béni avec toutes ces personnes. Ils 
éclairent ma vie dans les bons et les mauvais 
côtés. 

Je veux terminer par : merci beaucoup 
d’avoir lu mon article du début à la fin. La vie 
est trop courte, personne n’est parfait. Alors 
répandez la positivité, donnez plus d’amour, 
soyez là pour les nécessiteux, restez en bonne 
santé et soyez heureux.

SHIRIN

Je suis une femme de la terre, qui fait pousser des arbres verts et des fleurs 
colorées dans mon lit profond.
Je suis une femme d’eau, qui flottera dans la mer agitée comme une vague 
calme vers le beau rivage.
Je suis une femme de feu, je brûle tout ce qui me dérange et je brûle comme 
une bougie éclaire mon cœur.
Je suis une femme libre comme l’air, qui danse dans l’air libre et lâche prise.
Je suis une femme de pierre dure et tendre comme des feuilles de rose.
Je suis une femme au cœur gros comme le monde et fragile comme du verre.
Je suis une femme à la lumière du soleil et sombre comme la nuit.
Je suis une femme en quête de liberté pour faire grandir mes désirs.
Je suis une femme qui cherche l’égalité pour être considérée.
Je suis une femme d’amour.
Je suis une femme.

ROYA SHAMSI

JE SUIS UNE FEMME

Bonjour à tous, je m’appelle Roni. Je viens du Kurdistan donc 
je suis kurde. Je suis diplômé du département d’éducation 
physique et d’enseignement du sport. C’est pourquoi j’aime 
beaucoup le sport. 
Mes sports préférés sont le football, le badminton, le tennis, 
l’escalade, les sports de plein air et les randonnées en 
montagne. 
Surtout, je suis le football de près. Je connais presque toutes 
les équipes des principales ligues de football en Europe. Je suis 
les meilleurs footballeurs du monde et j’apprends de leur vie. 
Grâce à JRS, je joue au foot et au badminton chaque semaine, 
je participe à des activités comme le footing, la musculation 
et le yoga. J’ai commencé l’escalade pour la première fois en 
France la semaine dernière (j’espère que ça va continuer) 
et j’étais très content. Je suis toujours curieux de découvrir 
d’autres sports intéressants et d’en apprendre davantage à 
leur sujet. 
Le sport offre une bonne idée d’organisation de vie ; le sport, 
c’est la santé ; le sport, c’est le moral et la motivation ; le sport 
va devenir de plus en plus important et chaque personne 
devrait en faire. 

RONI RENDAN

LE SPORT



MA VIE EN FRANCE

Je m’appelle Musa, je viens du Bangladesh. 
J’ai 30 ans. J’ai deux sœurs et un frère. Je 
suis né dans un petit village qui est situé à 
Sunamganj au Bangladesh. 

J’ai fait mes études à l’université du 
Bangladesh, elle s’appelle SUSI. SUSI est 
une université qui est très connue dans 
mon pays. A cause de mes problèmes 
personnels j’ai dû quitter mon pays en 2017. 
C’était vraiment difficile de quitter mon 
pays. Ma famille me manque. Spécialement 
mes parents et mes amis.

Au début, c’était très difficile de s’adapter 
dans un pays très inconnu. Heureusement, 
j’ai trouvé quelqu’un qui connaît comment 
faire ma demande à la préfecture. 
Il m’a donné toutes les adresses de 
l’administration. Pendant ma procédure, 
j’ai essayé de trouver une école française. 
J’ai trouvé un cours de français à l’université 
de Nanterre mais malheureusement je ne 
peux pas continuer mon cours de français.

J’ai reçu ma décision administrative l’année 
dernière. Cependant, j’ai vécu la même 
situation que d’autres personnes.

LE RAMADAN 

Bonjour tout le monde. Chez nous, au Soudan, il y a le ramadan et 
c’est une fête religieuse pour les musulmans, ça dure un mois et 
c’est une fois par an.

Pendant le ramadan on ne mange pas de toute la journée, on fait le 
ramadan de cinq heures du matin à dix-huit heures.

On peut dire aussi du lever du soleil au coucher du soleil.

On mange juste le soir, les personnes majeures font toute la 
journée de cinq heures à dix-huit heures et ils font tout le ramadan. 
Mais pour les adolescents ce n’est pas obligatoire de faire tout le 
ramadan ils peuvent faire dix ou quinze jours et comme ça petit à 
petit ça devient normal. 

Le soir c’est le moment le plus important parce que c’est le moment 
de manger.

Les femmes préparent de la nourriture soudanaise. À dix-huit 
heures, après azan almaghreb, on commence à manger.

Le plus grand avantage du ramadan c’est de permettre de 
communiquer plus avec les autres parce que le soir nous sommes 
avec nos voisins on mange ensemble, les femmes ensemble et les 
hommes ensemble.

Et aussi le ramadan permet de penser aux autres.

Le dernier jour de ramadan s’appelle le jour de pause. Ce n’est pas 
parce qu’on ne fait pas le ramadan, non on dit le jour de pause 
parce qu’après le ramadan il y a la grande fête de l’Aid el-Fitr. Le 
dernier jour de ramadan on prépare la grande fête.

SADEG HAMAD FADEL

Au fil du temps, j’ai réalisé que la langue 
française c’est très important de la parler. Il 
n’y a pas d’autre alternative que d’apprendre 
la langue pour m’adapter à la société. 
L’apprentissage de la langue française 
est très important pendant mon séjour 
en France. J’ai trouvé une association sur 
internet, elle s’appelle JRS. Ça fait plus de six 
mois que je me suis engagé chez JRS. Grâce 
à JRS, maintenant je peux parler français 
facilement comme d’autres. Maintenant 
je suis en train de chercher un travail pour 
vivre. J’ai beaucoup d’expérience en France. 
Spécialement et bien évidemment avec 
l’équipe de JRS, ils sont très gentils et très 
accueillants.

Enfin j’adore la France et les Français. Je veux 
dire « Vive la France et vive la République ».

MUSA ABU SALEH MD

LE SKI EN IRAN

Je m’appelle Meysam, je suis iranien. J’étais professeur de ski dans mon pays. 
Le ski dans sa forme moderne existe depuis 1930, il a été importé en Iran par les 
Allemands qui sont venus construire le chemin de fer national. 

En Iran, il y a deux chaînes de montagnes qui s’appellent Alborz et Zagros. La 
première station de ski a été construite à Talo, une montagne située dans la 
chaîne d’Alborz. Le premier homme qui a appris le ski était le fils de Mohammad 
Reza shah Pahlavi, ensuite, Mohammed Reza Shah a construit les stations de 
ski Shemshak, Dizin, Darbandsar. 

Le ski est un loisir apprécié mais cela coûte assez cher. Une journée de ski coûte 
environ 100 000 rials et le salaire moyen en Iran est de 2 000 000 rials par mois 
(133 euros). 

MEYSAM RAJABBOLOKAT



Moi, c’est Arif, je suis Afghan et j’ai 30 ans.
Dans mon pays, en Afghanistan, 
on aimait beaucoup jouer aux 
échecs. Mais après toutes 
ces années de guerre, les Afghans 
ne jouent plus beaucoup aux échecs 
car la vie est devenue très difficile.
Moi, j’aime beaucoup jouer aux échecs. 
C’est mon jeu préféré. 
C’est un jeu très intéressant mais difficile. 
Car il faut beaucoup penser au 
plan et être très patient. 
Une partie d’échecs peut durer deux ou 
trois heures.
Je voudrais vous expliquer la règle du jeu.
On joue à deux sur un échiquier avec 64 
cases : 32 cases de couleur claire (appelées 
les cases blanches) et 32 cases foncées 
(appelées cases noires).
Chaque joueur a 16 pièces au début de la 
partie : un Roi, une Dame, deux Tours, deux 
Fous, deux Cavaliers et huit pions. 
Le but du jeu est de prendre le Roi de son 
adversaire, ça veut dire que le Roi ne peut 
plus bouger. 
On dit à son adversaire qu’il est « échec et 
mat ». Il a perdu.

ARIF HAIDARI

La vie étudiante est la période dorée de notre vie. C’est la période 
la plus heureuse de la vie d’une personne. C’est le moment où 
nous pouvons arrêter notre avenir, tous nos espoirs futurs en 
dépendent. En ce moment notre esprit est comme de l’argile. 
C’est une vie de liberté. Dans notre vie d’étudiant, nous devrions 
apprendre de bonnes choses, nous devons essayer de rendre 
notre caractère bon. 
Nous devons faire preuve de discipline et de compétence pour 
développer notre personnalité. La meilleure partie de notre vie est 
la vie étudiante. Nous devons utiliser notre temps pour construire 
un avenir brillant. La vie étudiante est la partie la plus précieuse 
dans laquelle les enseignants et les parents guident d’une bonne 
manière et permettent de savoir ce qui est bien et ce qui est mal. 

BILAL AHMADZAI

LE JEU 
D’ÉCHECS

LA VIE ÉTUDIANTE

Moi, c’est Beltoon, je suis Afghan 

et j’ai 29 ans.
Il y a une année, je suis venu à Paris, 
à JRS, suivre des cours de français.
J’aime beaucoup la langue française. 
Je voudrais bien apprendre à lire, 
à écrire et à parler le Français. 
Grâce à cette école, JRS, j’ai beaucoup 
appris et progressé en français.
Maintenant, JRS est devenu pour moi une 
famille.
C’est très important pour moi, je me sens 
moins seul.

BELTOON MIRZAYEE

LE FRANÇAIS
J’adore le vert et toutes les choses naturelles dans la vie.
Tout d’abord, j’aime les fleurs de toutes les couleurs et j’aime 
bien quand je les trouve dans les parcs.
Ensuite, j’aime aussi les montagnes et les forêts. Je me sens bien 
quand j’escalade la montagne. En effet, la nature c’est très bien 
pour la santé parce que ça aide l’environnement. Les plantes 
vertes et les forêts apportent un bon oxygène et elles éliminent le 
dioxyde de carbone.
Ainsi, les fleurs apportent de la beauté dans le monde.  Les fleurs 
aident les abeilles à transporter le pollen d’une fleur à l’autre et 
le processus permet d’obtenir du miel ce qui est également bon 
pour la santé.
Après, les lacs et les rivières. J’adore les cascades comme Bujagali 
falls, Sipi falls, Murchison falls en Ouganda. Cela attire les touristes 
et rend notre environnement magnifique ! Ainsi nous obtenons 
également des poissons qui améliorent notre santé et nous 
obtenons de l’eau qui est si importante dans nos vies.
Enfin, j’aime le bruit des oiseaux le matin et le soir, ça m’apporte 
beaucoup de bonheur.

GIFT KISAKYA

LA NATURE



LA NATATION

Moi, c’est Sayed, je suis Afghan et j’ai 24 ans.
J’ai appris à nager en Afghanistan, 
à Kunduz, à l’âge de 20 ans, dans une rivière, 
près de ma ville. 
Je suis très heureux maintenant 
de savoir nager.
Pour moi, la natation est un 
sport que j’aime beaucoup.
J’aime bien aussi regarder les 
tournois de natation à la télévision.
Je suis déjà allé nager au Havre dans 
la mer avec des amis.

SAYED POPALZAY

L’HISTOIRE DE TA VIE

Une histoire inspirante

Un jour, un fils va voir son père et lui dit : « quelle est la valeur de ma vie ? ». Et le père lui 
donne une pierre et dit : « fils… si tu veux connaître la valeur de ta vie, prends cette pierre 
et va au marché. Et si quelqu’un demande le prix, ne dis pas un mot et lève deux doigts ». 

Le garçon fait ce que dit son père et va au marché. Il s’interroge et soudain une vieille 
femme s’approche de lui et lui dit : « combien coûte cette pierre ? », le garçon ne dit rien, 
lève juste deux doigts et la femme dit : « deux dollars ? Je la prends ». 

Le fils est surpris et court vers son père, « il y avait une vieille femme au marché, elle voulait 
me donner deux dollars pour la pierre », et le père dit : « fils, le prochain endroit où tu vas 
aller est le musée et si quelqu’un demande le prix, ne prononce pas un mot et lève deux 
doigts ».

Alors le fils prend la pierre et va au musée. Après environ vingt minutes, il y a un homme 
d’âge moyen qui s’approche du garçon. Il dit : « combien vaut cette pierre ? », le garçon ne 
dit pas un mot et lève deux doigts. Et l’homme dit « 200 dollars ? Je la prends ». Le garçon, 
surpris, court à la maison, à son père. « Père ! Un homme du musée voulait acheter la pierre 
pour 200 dollars ». « Ok fils, le dernier endroit ! Je veux que tu prennes la pierre à un ma-
gasin de pierres précieuses et que tu y entres. Si quelqu’un demande le prix, ne dis pas un 
mot, lève juste deux doigts ». Alors, le fils apporta la pierre au magasin. Après l’avoir trouvé, il 
entre et il y a un vieil homme au comptoir et quand le vieil homme voit la pierre il crie « Oh 
mon dieu, tu as la pierre ! Je l’ai cherchée toute ma vie. Qu’est-ce que tu veux pour ça, c’est 
combien ? ». Le garçon ne dit pas un mot et lève deux doigts. Et le vieil homme dit « 200 
000 dollars, je vais la prendre ». Le garçon ne peut pas y croire, il saute et court vers son père 
« le vieil homme dans le magasin de pierres précieuses veut me donner 200 000 pour la 
pierre ! ». « Tu vois fils ? Comprends-tu maintenant la valeur de ta vie ? La vie est tout au 
sujet de l’endroit où tu te places. Tu peux décider si tu veux être une pierre à 2 dollars ou une 
pierre à 200 000 dollars. Il y a des gens qui t’aiment pour qui tu es et certaines personnes 
t’utiliseront simplement comme une marchandise et, pour eux, tu ne vaudras rien. Alors 
c’est à toi mon fils de décider la valeur de ta vie. »

BILAL AHMADZAI

LIAM NEESON 

Liam Neeson est l’un des acteurs les plus 
populaires du monde. Il est né en Irlande 
le 7 juin 1952. Il a été élevé dans une famille 
pauvre. Il fait 1,93m. Natasha Richardson 
était sa femme de 1994 jusqu’à 2009. Elle 
est morte dans un accident au Canada à 
cause du ski.
Ils ont eu deux enfants, qu’il élève seul : 
Michael Richardson et le plus grand Daniel 
Neeson.

JAHANZEB MOMAND



LA FÊTE DE EIDUL FITR

C’est la fête la plus importante célébrée par les musulmans du monde entier. 
Souvent la date change chaque année mais elle a toujours lieu en fin de ramadan 
et dure trois jours mais le premier jour est plus important. D’abord il faut se lever 
tôt le matin et prendre sa douche puis préparer des vêtements neufs, se parfumer. 
Tous les habitants se réunissent dans des mosquées ou espaces ouverts et 
offrent deux unités de prière qui s’appellent Rakat. Les prières sont de l’Imam qui 
demande pardon et miséricorde pour chaque être à travers le monde. Après la 
prière ils font des salutations et s’embrassent pour se souhaiter un Aïd ul-fitr, l’Aïd 
Moubarak est la salutation générique. Ceci est également utilisé pour l’Aïd ul-fitr. 
Pendant la fête on peut manger quelque chose de sucré comme la datte ou un 
dessert. C’est une occasion pour donner de l’argent à un pauvre.

BADRIYA AWIL FARAH

LE GÉNOCIDE AU DARFOUR

Le génocide est le meurtre systématique 
des hommes, des femmes et des enfants du 
Darfour qui a eu lieu pendant le conflit dans 
l’ouest du Soudan. Il est devenu connu sous 
le nom de génocide au Darfour.
Ce génocide a été perpétré contre les tri-
bus indigènes du Darfour. Les crimes qui 
ont eu lieu au Darfour et qui se produisent 
encore à ce jour sont des crimes contre 
l’humanité dont le viol et la torture et l’émi-
gration forcée. Il y a à ce jour plus de 800 
000 morts et des millions de déplacés dont 
des femmes, des enfants et des personnes 
âgées. Le gouvernement de Khartoum dit 
qu’il s’agit d’une guerre civile et l’a fait croire 
à une grande partie du monde. Malheureu-
sement, même de nombreux Soudanais y 
croient.
Mais en fait, le gouvernement ainsi que des 
milices armées sont responsables de tous 
ces crimes contre le peuple du Darfour. 
Un mouvement a annoncé sa rébellion 
contre le gouvernement au début de l’an-
née 2003. À cette époque, le gouvernement 
a donné son feu vert aux forces des milices 
connues sous le nom de Janjaweed. Ces 
milices ont détruit les tribus Fur, Masalit et 
Daju et toutes les autres tribus qui ne se 
considèrent pas arabes. Le gouvernement a 
voulu changer le nom de « Darfour » pour 
« le groupement des grands pays arabes ». 
Cela a incité de nombreux habitants du Dar-
four à rejoindre le mouvement de l’Armée 
de libération du Soudan. Ce qui se passe au 
Darfour n’est pas normal. Les morts causées 

par cette guerre, selon les organisations in-
ternationales, sont de 800 000. Mais en fait, 
personne ne sait combien de personnes ont 
été tuées et le nombre est bien supérieur. 
Ainsi, le village dans lequel je vis ne comp-
tait que 75 maisons lorsqu’il a été attaqué en 
2005, faisant 107 morts en quelques heures. 
Il y a des centaines de zones qui ont été 
complètement brûlées. Cela indique que le 
nombre est beaucoup plus grand que cela. 
Malheureusement, les journalistes sont 
complètement impuissants pour informer 
car le gouvernement ne leur permet pas 
d’entrer dans cette région. Aujourd’hui, le 
monde pense que la guerre au Darfour est 
terminée, mais la guerre n’a pas pris fin et il 
y a toujours des tueries individuelles et mas-
sives. Elles continuent à ce jour. Pire encore, 
les milices Janjaweed qui ont tué, violé, pillé 
et commis toutes sortes de crimes odieux 
ont les honneurs de l’Etat aujourd’hui. Au-
jourd’hui, les habitants du Darfour vivent 
dans une grande peur de la guerre à venir.
Mon message au monde : Se tenir à leurs 
côtés pour la fin de la dictature et du géno-
cide.

AHMED MOUSSA

LES CHAMEAUX EN 
SOMALIE

Les chameaux sont bien connus pour leur 
capacité à vivre longtemps sans eau et ils 
peuvent également aider leurs propriétaires 
humains à se déplacer pendant les périodes 
de sécheresse. La Somalie abrite la plus 
grande population de chameaux au monde 
et le pastoralisme des chameaux et d’autres 
animaux fournit des moyens de subsistance 
à près de 60% de la population de Somalie.
Les chameaux pesant 300 kilos sont vendus 
à environ 700 $ par tête en Somalie. De 
nombreux Somaliens “goûtent” à la maison, 
cela signifie manger la viande du chameau 
et boire son lait.
Le chameau est un animal d’élevage 
important sur le plan économique et 
nutritionnel pour les bergers somaliens 
qui vivent dans un climat rude et aride. 
Dans le mode de vie pastoral somalien, les 
chameaux jouent de multiples rôles, dont 
la production laitière est peut-être la plus 
importante. La viande de chameau est 
un délice à ne pas manquer pendant les 
festivités.

Les chameaux mâles sont également 
utilisés pour le transport de l’eau et des 
articles ménagers et lorsque les familles 
se déplacent vers de nouveaux sites de 
pâturage au sein de l’aire de répartition.
Les chameaux jouent un rôle important 
dans les relations sociales traditionnelles, 
comme le paiement d’une dot et 
l’indemnisation des personnes lésées dans 
les querelles de clans.
Dans la culture somalienne, la possession de 
chameaux (en termes de taille du troupeau) 
est une indication du statut social. De plus, 
dans l’économie traditionnelle somalienne, 
les chameaux constituent le principal stock 
de réserves de richesse et de sécurité contre 
la sécheresse, les maladies et les autres 
calamités naturelles

BADRIYA AWIL FARAH



LA RÉPUBLIQUE DU KURDISTAN 

Le 25 août 1941, les forces britanniques et 
américaines ont attaqué l’Iran par le sud 
et l’armée soviétique par le nord et l’ont 
occupé. Une occupation qui promettait 
la liberté aux nations opprimées en Iran. 
Finalement, sous la pression des Alliés, le 
gouvernement de Reza Shah est tombé et 
il a été exilé hors d’Iran.

Avec le renversement de la dictature 
de Reza Shah, un peu de liberté et de 
démocratie sont arrivées en Iran, et les 
partis et organisations politiques ont grandi 
et se sont développés.

Le Kurdistan oriental (Kurdistan d’Iran) était 
sous le contrôle de l’armée soviétique au 
nord (dont la ville d’Ourmiye) et des forces 
britanniques et américaines au sud.

Cependant, certaines villes du Kurdistan, 
notamment Mahabad et ses environs, n’ont 
pas été occupées pendant cette période et 
les Britanniques et Soviétiques n’ont pas 
atteint cette zone.

Le 16 août 1942, un groupe de 11 jeunes 
intellectuels, patriotes et bourgeois de 
la ville de Mahabad, avec le soutien et la 
coopération du parti Hiva du Kurdistan du 
sud (le Kurdistan irakien) et inspiré par les 
pensées de l’organisation nationaliste et 
de libération kurde, Khoyboun, ont fondé 
l’organisation J.K (K.J.K). Cette organisation 
était en fait un mouvement politique 
secret avec une idéologie nationaliste 
et indépendantiste dont le but était 
d’organiser et d’unir les kurdes des quatre 
parties (Iran, Irak, Syrie et Turquie) et de 
créer un grand Kurdistan.

En peu de temps, le K.J.K a réussi à attirer 
l’attention des intellectuels et de la nation 
sur son programme, même dans le sud 
sous contrôle britannique.

L’un des événements les plus importants 
de cette époque (le 2 octobre 1944) a 
été l’adhésion au mouvement de Qazi 
Mohammad, juge de Mahabad qui était 
une figure très connue.

L’organisation J.K avait également des liens 
étroits avec les mouvements nationalistes 
et patriotiques kurdes d’autres pays.

En août 1944 sur la montagne Dalanpar 
qui est située dans la ville d’Ourmiye qui 
est à la frontière entre l’Iran, l’Irak et la 
Turquie, les représentants kurdes des trois 
pays se sont réunis et ont signé un accord 
appelé « Peymana sé sinor » (Accord des 
trois frontières) et les parties de l’accord 
ont promis de réunir toute forme de 
coopération militaire ou civile pour lutter 
pour la libération du Grand Kurdistan.

Après la défaite de l’Allemagne nazie, 
l’Union soviétique a envisagé de créer ses 
propres organisations et partis affiliés.

En raison de la croissance rapide du K.J.K 
et de la situation du Kurdistan à cette 
époque, Qazi Mohammad le numéro un du 
mouvement, en tant que représentant des 
Kurdes, a été invité à Bakou par Staline.

Après le retour de Qazi Mohammad 
d’Union soviétique, en accord et avec 
l’encouragement des Soviétiques, ils ont 
décidé de dissoudre l’organisation et de la 
remplacer par le « Parti Démocratique du 
Kurdistan d’Iran » (PDKI).

Le Parti démocratique du Kurdistan a été 
fondé le 16 août 1945 sous la direction de 
Qazi Mohammad, basé sur les principes 
du Mouvement (K.J.K), national et 
démocratique mais plus organisé et 
a immédiatement déclaré son slogan 
stratégique au nom de la démocratie pour 
l’Iran et de l’autonomie pour le Kurdistan.

La politique du PDKI est basée sur le fait 
que la dignité humaine est la valeur la plus 
importante de la vie. Elle a été érigée en 
fondement de la liberté, de la justice et de la 
paix dans le monde.

Du point de vue du Parti démocratique du 

Kurdistan, la dignité a deux objectifs :

1- D’une part, répondre aux besoins 
matériels des êtres humains.

2- D’autre part, créer un espace politique 
libre pour que chaque individu puisse avoir 
sa propre personnalité, identité nationale, 
religieuse et aussi mettre fin à l’oppression 
contre les femmes. Pauvreté systématique, 
déni de la langue, de la culture, de l’identité 
nationale kurde ou tentative de les assimiler 
à la culture d’une autre nation revient à 
priver le peuple kurde de sa dignité.

Le 17 novembre 1945 le contrôle des zones 
kurdes autour de Mahabad est tombé aux 
mains du PDKI. A Mahabad, le bâtiment 

municipal et les bureaux gouvernementaux 
affiliés au gouvernement de Reza Shah 
sont également tombés aux mains des 
forces kurdes et les forces affiliées au 
gouvernement central iranien ont été 
désarmées et expulsées du Kurdistan. Pour 
la première fois, le drapeau du Kurdistan a 
été hissé à la place du drapeau du régime 
impérial à Mahabad ainsi que dans d’autres 
villes alentour.

Dix jours plus tard, lors d’une cérémonie en 
présence de Qazi Mohammad et à laquelle 
ont assisté des milliers de personnes, le 
drapeau du Kurdistan a officiellement été 
hissé à Mahabad.

Le 17 décembre, qui est connu comme 
la première opération militaire du PDKI 
dans l’histoire de ce Parti et dans l’histoire 
du Kurdistan, a été désigné Journée des 
Peshmergas.

Environ six mois après la fondation du 
PDKI, le jour tant attendu est arrivé. Le 22 
janvier 1946, avec la participation de plus 
de vingt mille personnes, représentants 
des kurdes d’autres parties du Kurdistan, 
des seigneurs kurdes et un certain 
nombre de fonctionnaires soviétiques, sur 
la place Char Chera à Mahabad et sous 
l’ombre des trois couleurs du drapeau du 
Kurdistan, Qazi Mohammad, en tant que 
premier président élu du Kurdistan, dans 
un discours historique, a annoncé la mise 
en place du premier gouvernement de la 
République démocratique du Kurdistan. Il 
a juré de travailler avec sang et âme pour 
l’indépendance et de garder le drapeau du 
Kurdistan haut.



Les objectifs de la République ont été 
annoncés et salués par la nation, les plus 
importants de ces objectifs étaient :

1- Le kurde doit être accepté comme langue 
officielle.

2- Election d’une association provinciale 
pour superviser le gouvernement et les 
problèmes sociaux. 

3- Tous les fonctionnaires doivent être 
choisis parmi les peuples autochtones.

4- Unité et fraternité avec les autres nations 
d’Iran.

5- Établir la justice sociale.

Dans le court laps de temps de ses 330 jours 
d’existence, la République du Kurdistan 
a fait de nombreux efforts dans diverses 
affaires: la décision sur le drapeau et 
l’hymne national (Ey Raqib), la création 
d’une armée nationale (Peshmerga), le 
développement de l’éducation, de la presse 
et des publications, du commerce et de la 
revitalisation de l’économie, l’importance 
de la participation des femmes au travail 
culturel et social (création de l’Union des 
femmes du Kurdistan le 14 mars 1946), 
du commerce avec l’Union soviétique et 
création d’un front de résistance avec les 
partis iraniens et les nations opprimées 
d’Iran .

Le 4 avril 1946 l’armée soviétique, en raison 
de la pression internationale et américaine 
et après le contrat pétrolier avec le 
gouvernement iranien, a quitté l’Iran avec 
la promesse d’obtenir des concessions 
pétrolières.

En décembre 1946, l’armée iranienne a 
vaincu le Parti démocratique d’Azerbaïdjan 
qui était soutenu par les Soviétiques et la 
ville de Tabriz est tombée. Cet événement a 
provoqué la sécession de la République du 
Kurdistan de l’Union soviétique.

Avec le retrait de l’armée soviétique, le 
soutien à la République du Kurdistan par les 

Soviétiques et les seigneurs avait diminué, 
la source de revenus de la République 
était épuisée et les conditions de vie sont 
devenues difficiles. L’aide financière et 
militaire a été coupée par les Soviétiques 
et la plupart des seigneurs avec le soutien 
de Mohammad Reza Shah ont trahi la 
République et Qazi.

Tous ces problèmes ont joué un rôle majeur 
dans la chute de la République du Kurdistan.

En raison du manque de soutien, de la 
trahison des Soviétiques et des seigneurs, 
du soutien du gouvernement britannique 
à Mohammad Reza Shah et de la chute 
de Tabriz, les forces kurdes, malgré 
beaucoup de résistance et le silence de 
la communauté internationale, ont été 
vaincues et la République du Kurdistan est 
tombée le 5 décembre 1946.

Le 15 décembre 1946 l’armée iranienne est 
entrée dans la région et a pris le contrôle 
de Mahabad. En entrant dans la ville, ils ont 
fermé l’imprimerie kurde, l’enseignement 
en kurde a été interdit et ils ont brûlé 
chaque livre ou écrit qui était en kurde.

Qazi Mohammad a essayé d’arrêter la 
guerre, car lors de la chute de Tabriz des 
milliers de personnes ont été tuées par les 
forces du Shah et Qazi Mohammad avait 
peur que le crime se répète à Mahabad, 
mais le gouvernement du Shah a rejeté sa 
demande.

Et Qazi Mohammad a également rejeté la 
demande de quitter ou de s’échapper du 
Kurdistan et a déclaré qu’il n’était pas prêt à 
quitter son peuple et sa terre en une journée 
aussi sombre, il a tenu le serment fait le jour 
où il est devenu président de la République 
et s’est rendu.

Le 31 mars 1947 Qazi Mohammad, le premier 
chef du parti démocratique du Kurdistan et 
le premier président du Kurdistan, ainsi que 
de nombreux autres, ont été exécutés sur la 
place Char Chera où le gouvernement du 
Kurdistan avait été établi.

D’autres membres du parti ont été soit 
emprisonnés, soit ont réussi à se réfugier à 
l’étranger, notamment au Kurdistan du sud 
(Kurdistan irakien) .

La République du Kurdistan était le résultat 
de la volonté d’une nation, dont le territoire 
était occupé, de déclarer l’indépendance du 
Kurdistan dans cette partie de la patrie.

Environ 76 ans après la création de la 
République du Kurdistan, les valeurs et 
les objectifs de la République montrent 
désormais la voie de la lutte nationale 
du peuple kurde dans les quatre parties 
du Kurdistan, et dans les pensées et les 
croyances de chaque kurde, la République 
du Kurdistan a été politique et école, et 
jusqu’à la formation de la République 
démocratique du Kurdistan, la lutte et les 
efforts se poursuivront sans relâche.

H.T

«Ey Raqib», est l’hymne national du Kurdistan, 
traduit certaines parties en francais Ey Raqibe 
(Geôlier/Oh ennemis)
(Yûnis Reuf – 1938)
Geôlier, la nation kurde et sa langue existent 
toujours
Les armes d’aucun âge ne pourront l’anéantir
Que personne ne dise que les Kurdes sont morts, 
les Kurdes vivent
Ils vivent et jamais ne tombera le drapeau kurde
Nous sommes les enfants des Mèdes et de Cyaxare
Notre foi et religion sont la patrie.
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